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¢ Sraiche vision, aimante jeune fille,

Au front pur couronné de virginales fleurs,
Comme Uétoile au ciel volre candeur scintille
Déclats mystérieux, de timides lueurs.

L’hymen wvous conduisant vers une autre famille
Vous montre I’ Avenir aux riantes couleurs.
Vous allez vers ce but oi Pespérance brille

Et le sourire nait méme & travers vos pleurs,

Puissiez-vous ignorer longtemps les jours moroses,
Dans un réve d’azur suivre un chemin de roses,
Plaire par votre coeur, charmer par le regard.

A qui se fait aimer lexistence est facile ;
Vous baissez vos doux vyeux, confiante et docile :
L’bymen, c’est le bonheur, vous le saurez plus lard.

Joseph BEeRGER.

(1) Sonnet lu par Pauteur a sa filleule le jour de son mariage, le 19 septembre 1896,




